
POURQUOI DES ÉLECTIONS TPE ?

QUI TRAVAILLE POUR LES PETITES ÉCOLES 
ET DANS QUELLES CONDITIONS ?

COMMENT FAIRE GAGNER NOS REVENDICATIONS ?

 Les élections TPE (Très Petite Entreprise) permettent aux 
salarié·es, notamment dans les petites écoles de pouvoir 
choisir à quel syndicat elles et ils veulent donner du poids 
dans les négociations nationales. 

Nous sommes 85 000 salarié·es à travailler dans 
l’enseignement privé, 13 000 d’entre nous sommes 
appelé·es à voter aux élections TPE. C’est particulièrement 

important dans l’enseignement privé parce que nous 
sommes 15% à travailler dans une TPE et nous n’avons 
souvent que les négociations nationales pour espérer des 
améliorations.

Dans les écoles primaires, nous sommes :

• 94% des femmes, contre 66% dans les collèges et 
lycées.

• 73% à temps partiel, contre 61% dans les collèges et 
lycées.

• 77% dans la plus petite strate, contre 18% dans les 
collèges et lycées.

• 56% au minimum de notre strate, contre 23% dans 
les collèges et lycées.

Dans l’enseignement privé en général, les salarié·es 
souffrent du temps partiel et des petits salaires, mais 
ce constat montre que c’est démultiplié dans les écoles 
primaires et principalement pour les femmes.

Concrètement nous sommes :

• 42% à avoir un salaire inférieur au seuil de pauvreté : 
1100 € net.

• 97% à gagner moins que la revendication de base de 
la CGT : 2000 € brut pour vivre dignement.

Mais on ne doit pas s’arrêter à nos salaires. C’est aussi de 
nos conditions de travail dont nous devons parler.

Dans les petites écoles, nous sommes multitâches : ASEM, 
surveillance, ménage, cuisine, secrétariat, entretien, 
garderie ... Et tout cela au bon vouloir de l’école. Nous 
sommes aussi chaque jour à gérer seul·es beaucoup trop 
d’enfants, sans que l’on puisse s’appuyer sur des règles 
d’encadrement. Enfin il n’est pas rare qu’on nous sollicite un 
soir, un week-end, au milieu des vacances scolaires.

Le tout souvent sans compensation financière : pas 
d’heures supplémentaires ni évolution de salaire ! Combien 
d’écoles jouent le jeu et nous augmentent dans notre 
strate ? Très peu quand on voit les chiffres ! 

Les élections TPE sont une occasion de renforcer la 
CGT, un syndicat de lutte, et de nous donner plus de 
poids dans les négociations nationales pour porter nos 
propositions. Nous sommes le syndicat le plus offensif et 
exigeant pour les salarié·es de l’enseignement privé. Plus 
nous aurons de voix, plus nous serons fort·es et moins les 
petits arrangements avec la loi à notre détriment seront 
possibles, comme le minimum à 17,5 h pour les temps 
partiels. 

Voter CGT pour que nous soyons majoritaires et puissions 
porter les revendications des salarié·es est une condition 
essentielle. Mais, pour gagner des négociations, il ne s’agit 
pas que de convaincre les employeurs, il faut aussi qu’ils 
ressentent un rapport de force qui pourrait tourner contre 
eux. Un syndicat de lutte avec pour objectif permanent de 

mobiliser les salarié·es autour de revendications fortes est 
alors aussi une condition indispensable !  

Voter pour la CGT et s’y syndiquer c’est faire grandir ce 
rapport de force !

Dans les petites écoles, nous ne sommes quasiment que 
des femmes en situation de précarité alors : debout les 
femmes ! 

Du 25 novembre au 9 décembre, votez et faites voter vos 
collègues pour la CGT !


